
MA CONNEXION…LIIBRE No 2 
 
Bonjour, cher-es ami-es, 
 
J’ai une consultation à vous faire. Pour mes 85 ans, on m’offre un cerveau 
de rechange. Je trouve ça tentant car le mien commence à ramollir… mais 
j’ai mes doutes. Est-ce que je devrais l’accepter? Ça serait-il un cadeau 
empoisonné?  
 
Je vous explique un peu où j’en suis de ma réflexion. D’où je pars, d’abord. 
Ça vous permettra de vous faire une idée et de m’en faire part si le cœur 
vous en dit.  
 
Bon! En 2016, j’étais au 
Kenya, et tout le monde me 
disait que j’avais besoin d’un 
téléphone intelligent. 
J’hésitais, vous savez. Un 
téléphone intelligent, c’est 
tentant, mais au fond j’avais 
peur qu’il soit plus intelligent 
que moi. Puis j’ai cru que je 
pourrais avoir le dessus, mais, 
10 ans plus tard, je ne suis pas 
certain d’avoir réussi !  
 
Alors vous me voyez venir, l’intelligence artificielle, l’IA comme on dit, me 
pose le même défi. Le même problème de conscience, au fond. Et je ne suis 
pas le seul à me poser une telle question. Écoutez Joshua Bengio, notre 
grand spécialiste canadien de l’IA et vous vous ferez une idée. Lui en tout 
cas se pose de sérieuses questions sur l’IA générative, c’est-à-dire celle qui 
va plus loin que ce que son « maître » lui demande.   
 



« Installez-moi maintenant pour 
m’utiliser comme cerveau de 
secours ». Voilà l’annonce d’une 
application IA qui m’a fait hésiter. Qui 
m’a fait sursauter. Qui m’a fait dire : 
« NON, Je t’installe pas. Tu vas être plus 
intelligente que moi. Et ça, je peux pas 
le supporter!  Pas encore, en tout cas. 
Quand mon « cerveau de rechange » va 
délirer, qui va l’arrêter?»  
 
En poursuivant ma réflexion, je suis en 
train de lire une publication du Vatican 

sur le sujet. En effet l’Église catholique, dans « Antiqua et nova », semble 
me comprendre lorsqu’elle se demande si l’IA générative est une super 
intelligence capable de dépasser les capacités intellectuelles humaines. 
Non, répond-elle, l’intelligence ne se contente pas d’accumuler et de trier 
des données, elle cherche la vérité, discerne le bien, contemple le beau.  
Pour le moment donc, (peut-être aurez-vous d’autres opinions), l’IA est 
« un outil et non une personne ». Elle n’est pas non plus un cerveau de 
rechange. Je pense m’en servir, mais je vais tâcher de garder le contrôle. 
Vais-je y réussir?  Pas sûr. 
 
En tout cas, au sujet de ma foi et de ma vie spirituelle, je ne pense pas 
poser de questions à l’IA. Je me dis : « Intelligence artificielle, oui, mais 
religion intelligente aussi ». À qui recourir alors?  Je les poserai, mes 
questions, à celui que le pape Léon vient de proclamer Docteur de l’Église, 
John Henry Newman. Vous ne le connaissez pas? Moi non plus, mais j’ai 
deux ou trois références qui m’incitent à faire connaissance avec lui. Et à le 
consulter. Non pas sur l’IA, bien sûr, (il est trop vieux!) mais, oui, sur une 
religion intelligente. 
 
J’ai d’abord un lointain souvenir de Newman, lorsque notre professeur de 
théologie l’a mentionné à propos du développement du dogme dans 
l’église. Pour Newman, cette notion de dogme était importante. Elle n’était 
pas arrêtée mais perfectible.  Tout le contraire du dogmatisme, en fait.  
 



Lui dont le cheminement l’avait mené de l’anglicanisme au catholicisme, on 
lui aurait demandé de porter un toast au Pape (il faut savoir qu’il vivait au 
19e siècle, un temps d’inflation de l’infaillibilité papale).  Newman aurait 
répondu (vérifiez donc ma référence sur l’IA): « Bien sûr, je vais boire à la 
santé du Pape. Mais à la conscience d’abord!  Au Pape ensuite! » 
 

En toute conscience, donc, je vais le 
prendre comme guide d’entraînement 
spirituel pour le chemin de Carême qui 
commence. Je ne crains pas qu’il soit 
rigoriste, lui qui disait : « Ceux-là seuls 
peuvent vraiment banqueter qui ont 
commencé par jeûner. »  Ça me mène à 
vous souhaiter un joyeux banquet 
pascal, une religion intelligente… et, si 
vous voulez prendre le risque, l’appui 

d’un téléphone intelligent et de l’intelligence artificielle ! 
 
Et n’oubliez pas de me partager vos points de vue sur ces sujets-là ou sur 
l’offre qu’on me fait d’un cerveau de rechange.  
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